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SUR L'ÉQUILIBRE HE LA U S ;
PAK M. G. BOURLET.

Pour établir, élémentairement, les conditions d'équi-
libre de la vis, sans tenir compte du frottement, on fait,
d'ordinaire, certaines hypothèses restrictives : on admet,
par exemple, que le contact n'a lieu tout le long du fi-
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let que suivant une hélice moyenne et Ton ne traite
que les cas de la vis à filet carré ou à filet triangulaire.
Toutes ces restrictions ne me paraissent pas nécessaires
et voici une démonstiation, aussi simple que celles qui
ont cours, et qui s'en affranchil.

Soit A MB (Jîg- 1) la section du filet par un plan mé-

lidien du cylindre qui sert de noyau à la \is^ section
que je suppose de forme quelconque. Le filet de la
vis est engendré par le profil AMB qui se déplace de
façon que le point A décrive une hélice tracée sur le
noyau, tandis que la droite AB reste parallèle à l'axe du
cylindre et que le plan AMB reste normal au cylindre.
Tout point M de ce profil décrit une hélice tracée sur
un cylindre dont le rayon est durèrent de celui du noyau,
mais toutes les hélices ainsi engendrées offrent la parti-
cularité d'avoir le même pas qui est le pas de la vis. Je
désigne par h ce pas commun, par a l'angle que fait la
tangente en un point quelconque de l'hélice, décrite par
le point M, avec le plan d'une section droite du cy-
lindre et par r le rayon du cylindre sur lequel cette
hélice est tracée. On a toujours la relation

rtanga = — ;



le produit /'tanga est donc le même pour foutes1 les
hélices tracées sur la surface du filet.

Ceci posé, soit M un point quelconque de cette sur-
face. Je figure Je cylindre sur lequel est tracée l'hé-
lice qui passe en M ( fi g. 2). Soit Ma1 la tangente en M

Fi g. '->•

au parallèle du cylindre qui passe en Al, M 3 la généra-
trice, *Sly la normale au cylindre, MT la tangente a
l'hélice de M. L'angle TMx est égal à a. Le plan tan-
gent au point M à la surface du filet coupe le plan M J :
suivant JYIT; soit MK son intersection avec le plan Myz
et désignons par jâ l'angle de MK avec la normale MO.
L'équation du plan tangent TMK, par rapport au
trièdre hljryz, est, manifestement,

z — x tanga -hy tang(3 = o.

Soit A la réaction normale du filet sur l'écrou au
point M, X, Y, Z les conjposantes de cette réaction sui-
vant M J , Mjr, Mz] la réaction N étant normale au
plan KMT, on a

d'où

(11

tanc

\ — — Z tans: a.
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Le moment de cette réaction par rapport à l'axe du cy-
lindre sera donc;

(2) rX ——rZ tanga = Z.
2 TC

Supposons maintenant que la vis soit soumise à une ré-
sistance P dirigée suivant l'axe du cylindre et à une
puissance F parallèle au plan d'une section droite et
agissant sur un bras de levier de longueur a. Ecrivons
les deux équations d'équilibre de la vis :

i° Que la somme des projections de toutes les forces
sur l'axe du cylindre est nulle,

(3)

'À° Que la somme des moments de toutes ces forces
)ai* rapport à cet axe est nulle,

Connue— est constant, ceci s'écrit :

Dans les deux équations (3) et (4) la somme \ est

étendue à toutes les réactions N en tous les points du

iilet et 21Z a la même valeur des deux côtés. De ces deux

équations ou conclut, par suite, l'équation d'équilibre

a F ^ - . P,

qui, ainsi, se trouve établie dans toute sa généralité.


